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SÉRIE Z
 
 Y’a pas de hauts, pas de bas
 Je sais pas si t’as vu mais c’est maintenant la saison alors éliminons les faibles
 Et personne ne sait vers qui se tourner pour appeler à l’aide
 Le 21ème siècle sera hardcore je te l’accorde
 Le destin de chacun funambulise sur la corde raide
 Comme je le suis après une sess' avec la Calcine
 Y'a trop de brouillard pour y voir fait-moi un signe
 J’aimerais bien m’agripper à quelque chose de solide
 C’est peut-être déjà trop tard mais faudrait pas tomber dans le vide
 Je plaide la non-assistance à espèce en danger
 Qu’au moins pour nos enfants on essaie de changer
 En réaction à l’autodestruction de l’human race, si tu veux savoir
 C’est vrai quand j’ouvre ma gueule je serre moins les fesses
 Y’a pas de haut, pas de bas, tout dépend en quoi tu crois
 Les droits que tu t’octroie, pas d’envers, pas d’endroit
 Tout dépend en quoi tu crois, pas de hauts, pas de bas
 Certains mecs jouent les macs parce qu’ils matent trop la télé
 Résonnent comme des cloches de Pâques lorsqu’ils parlent de fierté
 Pensent dévorer comme des ogres mais sont des petits poucets
 Se croient les rois de la jungle, en fait perdus dans la forêt
 Il faudrait leur dire que ce à quoi ils aspirent n’est qu’un leurre
 Ca fait peur de les voir se tourner vers le pire
 Ils veulent s’en sortir mais leur discours se tard dès qu’ils sont près à tout 
 Prêt à tout pour squatter les transistors, et dans la même existence
 Pas de conscience collective, de quoi les cannibales sont capable pour survivre ? 
 Des dollars plein les yeux, aux lèvres la salive, les valeurs de famille et l’amitié s’enlisent
 J’le vois comme ça j’le vis comme ça
 Ce qui me gène, c’est que la tournure que les choses prennent est plutôt dure à avaler
 Y'a plus de mals transgénique que de cannabis dans nos vallées
 A parler d’amour et pas de fric, je vais passer pour un taré
 Je laisse les baveurs se marrer, j’en ai rien à carrer
 J’ai pas la sagesse pour me glisser à ta place
 Je vais pas rentrer dans ta tête, je marche pas non plus dans tes godasses
 Alors toi seul assume la récolte de ce que tu sèmes
 Les clous, les cailloux, les bonnes ou les mauvaises graines
 Tu pourras toujours essayer d’envoyer valser dans la crasse
 La terre entière par la portière pour rester seul en première place
 Mais sache que nul n’est à l’abri quand le monde appartient aux pourris
 Je vis ça comme un pari, évitez les intempéries
 Le défi, c’est d’avancer avec la family
 J’le vois comme ça
 J’le vis comme ça, prend-le comme ça

Extrait du site https://www.france-jeunes.net - 1/1


